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Glossaire

/HV�Gp¿QLWLRQV�SURSRVpHV�VRQW�OH�UpVXOWDW�G¶XQH�V\QWKqVH�
ELEOLRJUDSKLTXH��&HUWDLQHV�VRQW�GLUHFWHPHQW�WLUpHV�GH�OD�
OLWWpUDWXUH��G¶DXWUHV�RQW�pWp�UHPDQLpHV�HQ�SDUWLH�RX�pODER-
UpHV�GLUHFWHPHQW�SDU�OHV�DXWHXUV�D¿Q�GH�PLHX[�UpSRQGUH�
j�OHXU�FRQFHSWLRQ�

$FLGRSKLOH | qui se développe sur les substrats et sols acides 
(à pH* faible, inverse de basique).

$GYHQWLFH | la définition d’une plante adventice diffère selon 
la vision agronomique ou biologique du mot :
• Point de vue agronomique : pour l’agriculture, une adven-

tice est une plante non désirée à un endroit ou un temps 
donnés, qui entre en concurrence avec les cultures. C’est 
un synonyme de « mauvaise herbe », « plante indésirable » 
ou « plante à problème ». Dans ce contexte, il peut s’agir de 
plantes sauvages et de repousses de la culture précédente 
(par exemple du blé dans du colza) ;

• Point de vue biologique : l’approche de la biologie considère 
comme « flore adventice » toute plante sauvage ayant une 
croissance spontanée dans une culture, dont les espèces 
messicoles*, mais les repousses de cultures non comprises. 

$JURIRUHVWHULH | mode d’exploitation agricole associant sur 
une même parcelle la plantation d’arbres au sein de cultures 
ou de pâturages.

$OOLDQFH�YpJpWDOH | dans le domaine de la phytosociologie*, 
l’alliance constitue une des unités de classification des com-
munautés* végétales. Elle est identifiée par le suffixe – ion.

$OOXYLDO | lié à la dynamique naturelle des cours d’eau, qui 
déposent des sédiments (alluvions*) transportés par l’eau.

$OOXYLRQ | sédiment (sable, argile, galets, etc.) transporté par 
de l’eau courante.

$OWHUQDQFH (gestion de l’) : phénomène cyclique observé chez 
de nombreux arbres cultivés ou sauvages d’une alternance 
synchronisée entre une année de production importante de 
fruits et une ou des années de faible production. L’alternance 
est biennale chez les arbres fruitiers (pommiers, poiriers, 
pruniers par exemple). La gestion de ce phénomène est 
importante dans la production fruitière.

$PHQGHPHQW | matières organiques* ajoutées à un sol, desti-
nées à reconstituer l’humus* et à améliorer la structure du sol.

$PSKLELH | qui vit aussi bien dans l’eau que dans l’air. Il s’agit 
par exemple des végétations des zones de battement mar-
quées par des périodes d’exondation temporaire.

$PSOLWXGH (écologique) | désigne l’importance de l’intervalle 
de tolérance pour un facteur écologique ou encore l’étendue 
d’une niche écologique*.

$QQHODJH�SURJUHVVLI | méthode permettant de faire mourir 
un arbre sur pied en enlevant un anneau d’écorce contenant 
des tissus conducteurs de la sève élaborée. Cette méthode 
fait dépérir l’arbre en quelques années et permet d’éviter une 
grande production de rejets*.

$QQXHOOH | se dit d’une plante dont le cycle de vie se déroule 
durant une année, souvent en seulement quelques mois, voire 
quelques semaines. On parle également de « thérophyte ». 
Ces plantes passent la saison physiologiquement contrai-
gnante (été ou hiver) sous forme de graines.

$QWKURSLTXH | qui est lié à l’humain et à ses actions directes 
ou indirectes (p. ex. : bétail).

$QWKURSLVp | qui a été modifié ou créé par l’action humaine.

$SSDXYULVVHPHQW (d’un sol) | diminution de la fertilité* (perte 
de nutriments*).

$UEUH�KDELWDW | arbre présentant des marques, blessures ou 
cavités exploitées par les espèces* animales, végétales ou les 
champignons comme lieux de vie, abris ou source de nourri-
ture. Il s’agit souvent d’arbres vieillissants qui bénéficient aux 
espèces* saproxyliques* et aux cavernicoles*.

$UEULVVHDX | désigne une plante ligneuse de 1 à 3 m de haut 
qui est ramifiée dès la base, comme le sont le cornouiller san-
guin (Cornus sanguinea) ou l’épine noire (Prunus spinosa). Le 
terme arbuste* est souvent utilisé « à tort » pour désigner des 
arbrisseaux. Les arbrisseaux sont typiques des formations 
buissonnantes (haies, fourrés).

$UEXVWH | plante ligneuse à tronc individualisé ne dépassant 
pas 7 m de hauteur à l’âge adulte.

$UEXVWLI | désigne une espèce* arbustive ou encore un habi-
tat* ou une formation végétale marquée par la dominance 
d’arbustes* (est souvent utilisé également en incluant les 
arbrisseaux*).

$UWL¿FLDOLVDWLRQ | modification profonde d’un milieu* naturel 
provoquée par l’homme. Il s’agit la plupart du temps d’actions 
d’aménagement pouvant entraîner l’imperméabilisation des 
sols par exemple par la pose d’asphalte par le goudronnage.

$UWL¿FLDOLVp | qui a été soumis à une artificialisation*.
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$VSK\[LDQW | se dit d’un sol gorgé d’eau où il y a peu d’oxygène.

$VVRFLDWLRQ�YpJpWDOH | représentation abstraite de groupe-
ments végétaux de composition floristique, exigences éco-
logiques et répartition homogène. L’association végétale 
correspond à l’unité de base de la classification en phyto-
sociologie. Dans le présent travail, la conception de l’asso-
ciation s’appuie sur la vision développée par P. Prunier dans 
le préambule de PhytoSuisse.

$VVROHPHQW | division des surfaces agricoles en parties, en 
vue d’y exercer une rotation* de cultures différentes. Cette 
pratique permet d’obtenir un meilleur rendement, notamment 
en limitant les maladies et ravageurs tout en permettant pério-
diquement aux sols de se régénérer.

$WWHUUL�| qui a subi un atterrissement*.

$WWHUULU (s’) | subir un atterrissement*.

$WWHUULVVHPHQW�| comblement progressif  d’une étendue d’eau 
par accumulation de matière organique*.

$XWRWURSKH | désigne un organisme capable de subvenir à 
ses besoins métaboliques en utilisant des substances inorga-
niques comme le carbone (CO2) ou l’azote (N2, NO3) présents 
dans l’air ou dissous dans l’eau.

$X[LOLDLUHV (des cultures) | organismes (insectes, oiseaux, 
champignons, bactéries, etc.) qui ont une action de réduction 
(par prédation ou parasitisme) des populations de ravageurs* 
ou de maladies des cultures.

$YLIDXQH | ensemble des espèces* d’oiseaux présentes dans 
un périmètre déterminé (biogéographique, administratif, etc.).

$]RQDOH (végétation) | se dit d’une formation végétale (ou 
d’un sol) qui est peu influencée par le climat (macroclimat) 
de la zone où elle est présente, mais qui est plutôt détermi-
née par des conditions écologiques locales (stationnelles*) 
particulières (microclimat, topographie, présence d’étendue 
d’eau, etc.). C’est une végétation « atypique » pour une région 
donnée.

%DQDOLVDWLRQ | perte de la biodiversité* en faveur de certaines 
espèces* compétitrices, souvent communes. Cela conduit 
à l’uniformisation des communautés* végétales et animales.

Base | ions (calcium, potassium, sodium ou magnésium) qui 
ont une action basifiante (inverse d’acidifiant), c’est-à-dire qui 
font augmenter le pH* du sol. 

%DVLSKLOH | qui se développe exclusivement sur les substrats 
et les sols alcalins (à pH* élevé, inverse d’acide).

%DVRSKLOH | qui préfère les substrats et les sols alcalins (à pH* 
élevé, inverse d’acide).

%DVVLQ�YHUVDQW | ensemble de la zone géographique conti-
nentale constituant le bassin hydrographique d’un cours d’eau 
et correspondant à la totalité de l’aire de capture et de drai-
nage des précipitations.

%DWWHPHQW�GH�QDSSH | variation du niveau d’eau de la nappe 
phréatique*.

%HLQH�ODFXVWUH | zone d’un lac qui s’étend de la grève vers le 
large, formant une terrasse littorale immergée à faible pente 
comprise entre le niveau d’eau moyen et la limite inférieure 
de l’action des vagues.

%HQWKLTXH | situé au fond des plans d’eau, en contact avec 
les sédiments.

%LRFpQRVH | ensemble des êtres vivants coexistant dans un 
espace défini (le biotope*), qui offre les conditions néces-
saires à leur vie. Un biotope* et une biocénose constituent un 
écosystème*. Etymologie : bios = vie et cène : dîner ou portion.

%LRFLGH | ensemble de substances chimiques (pesticides, 
produits phytosanitaires) destinées à éliminer des organismes 
jugés nuisibles. Etymologie : bio = vie et cida = qui tue.

%LRGLYHUVLWp | ensemble des milieux naturels* et des orga-
nismes vivants, ainsi que toutes les relations et les interactions 
qui existent, d’une part, entre les organismes vivants eux-
mêmes et, d’autre part, entre ces organismes et leurs milieux 
de vie. La biodiversité comprend la diversité des individus 
(diversité génétique), la diversité des espèces*, et la diversité 
des milieux* (écosystèmes*).

%LRJpRJUDSKLTXH | qui correspond à un type de climat et de 
végétation caractéristiques d’une entité géographique (allant 
de la région au continent).

%LRWRSH | ensemble des facteurs physico-chimiques d’un éco-
système. Etymologie : bio = vie et topos = lieu.

%LVDQQXHOOH | espèce* végétale nécessitant deux années de 
vie végétative* pour produire une fructification*.

%LVDQQXHOOHPHQW | qui revient tous les deux ans ; biennal.

%RLV�pQHUJLH | bois utilisé (à l’état brut ou transformé) comme 
combustible pour le chauffage.

%UR\HU | action mécanique consistant à limiter le développe-
ment de la végétation herbacée* et/ou ligneuse* en la rédui-
sant en de très petits morceaux.

%U\RSK\WH | terme qui englobe trois groupes de végétaux 
caractérisés par l’absence de vraies racines (on parle de 
rhizoïdes) et de vaisseaux conducteurs (pas de système vas-
culaire*) : les mousses, les hépatiques et les anthocérotes.

https://www.infoflora.ch/fr/assets/content/preambule_phytosuisse_f.pdf
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%XWLQHXU | insecte qui utilise les fleurs (nectar et pollen*) comme 
source de nourriture.

&DGXF | désigne les feuilles qui tombent à la mauvaise saison 
(automne, saison sèche) ou d’autres organes de la plante qui 
se détachent de manière précoce ou saisonnière.

&DUDFWpULVWLTXH | en phytosociologie*, une espèce* est dite 
caractéristique lorsqu’elle se rencontre principalement, 
voire uniquement, dans une unité végétale (association*, 
alliance*…), et donc plus rarement dans d’autres. L’espèce 
caractéristique est donc associée à des milieux contraignants 
sur le plan écologique, qui contribuent à sélectionner un 
nombre restreint d’espèces*. Pour les milieux peu contrai-
gnants écologiquement, il est préférable de parler de cortège* 
différentiel*.

&DUQLYRUH | qui se nourrit d’autres animaux.

&DYHUQLFROH | désigne un organisme qui vit dans les grottes, 
les galeries souterraines ou les habitats* humides et obscurs.

&KDEOLV | arbre abattu par le vent et espace ouvert en forêt par 
la chute d’un ou de plusieurs arbres (sénescence, vent, etc.).

&KDvQH�DOLPHQWDLUH | terme désignant les relations de pré-
dation entre organismes de niveaux trophiques* différents à 
l’intérieur d’une même communauté*. La plus connue est la 
chaîne alimentaire qui répond au schéma simplifié suivant : 
végétaux £ herbivores* £ carnivores*, 1 £ carnivores*, 2.

&KDvQH�WURSKLTXH | voir chaîne alimentaire.

&KDUJH�8*% | l’abréviation UGB pour « Unité de Gros Bétail » 
est une unité de mesure utilisée en agronomie pour évaluer 
les besoins alimentaires des animaux de rente. Elle permet, 
par extension, d’estimer la surface nécessaire à la pâture 
pour les différentes catégories de cheptel. La charge UGB 
est la charge maximale que peut supporter un sol ou un milieu 
naturel, en fonction des caractéristiques qui lui sont propres 
(productivité, composition botanique). 

&KDUSHQWLqUHV (branches) | grosses branches principales qui 
composent, avec le tronc, la charpente d’un arbre.

&KDUULDJH | processus de déplacement des sédiments par 
l’action du vent ou de l’eau.

&KHQDOLVDWLRQ | aménagement visant à accélérer l’écoulement 
d’un cours d’eau par surdimensionnement et simplification 
des lits mineurs. La chenalisation vise à rendre le cours d’eau 
plus rectiligne et à contrôler les crues.

&KLURSWqUH | ordre de mammifères volant correspondant à 
l’ensemble des chauves-souris.

&OLPDFLTXH | qui est au climax* ; se dit d’une formation végétale 
qui a atteint le stade ultime de la dynamique de succession 
végétale* liée à son contexte écologique/biogéographique* 
(climat, sol) et qui, en l’absence de perturbations, n’évoluera 
pas vers un autre type de végétation.

&OLPD[ | stade de maturité des successions de biocénoses*, 
relativement stable et conditionné par les seuls facteurs du 
climat (climax climatique) et/ou du sol (climax stationnel* ou 
édaphique*).

&ROOLQpHQ (étage) | étage de végétation situé au-dessous de 
700 à 900 m d’altitude (selon les régions et les versants). 
La période durant laquelle la végétation peut se développer 
est supérieure à 250 jours. C’est l’étage de végétation des 
chênaies et de certaines hêtraies et c’est également le plus 
modifié par l’homme, notamment par le défrichage des forêts 
pour la mise en culture et l’urbanisation. 

&ROPDWDJH | accumulation de matériaux fins déposés en grande 
partie par décantation des eaux courantes.

&RPPXQDXWp | ensemble d’organismes vivants rassemblés à 
un moment et en un lieu donnés dans des conditions écolo-
giques déterminées. La communauté*, dans cette acception, 
est une fraction de la biocénose*.

&RQQHFWLYLWp | mesure du degré de liaison (interconnec-
tions) entre habitats* spatialement disjoints, mais de même 
type, occupés par des sous-populations qui appartiennent 
à une même métapopulation (ensemble des populations* de 
la même espèce*, disjointes spatialement mais connectées 
par la dispersion).

&RSURSKDJH | animal qui se nourrit d’excréments. Etymologie : 
kopros = excrément et phagos = mangeur.

&RUULGRU� ELRORJLTXH | structure paysagère permettant de 
relier sans risque des habitats* essentiels à la survie d’une 
espèce* ou d’un ensemble d’espèces* liées à un même 
milieu* (faune* et flore*). Ce corridor permet la réalisation du 
cycle de vie, la dissémination et la migration des espèces*. 
Il sert aussi d’habitat*. Les corridors biologiques sont très 
importants pour la conservation de la biodiversité* et des 
écosystèmes*, puisqu’ils permettent aux espèces* de se 
déplacer et de se reproduire, assurant ainsi les échanges 
d’individus et le flux de gènes entre plusieurs populations* 
(maintien de la diversité génétique).

&RUWqJH | ensemble d’espèces* ayant des caractéristiques 
écologiques ou biologiques communes. C’est ce cortège 
d’espèces* qui caractérise la biocénose*.

&RXSH� UDVH | selon la loi fédérale sur les forêts, la coupe 
rase signifie l’élimination totale des arbres sur une zone de 
forêt. Par contre, la surface reste de la forêt, au contraire d’un 
défrichement*, et est généralement vouée à de nouvelles plan-
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tations d’arbres. Les coupes rases sont interdites en Suisse, 
sauf  cas exceptionnels soumis à autorisation.

&U\SWRJDPH | désigne les végétaux dont les organes sexuels 
sont peu apparents ou tout à fait cachés (à l’opposé des pha-
nérogames*). Sous ce terme sont regroupés les fougères, les 
bryophytes*, les algues et les champignons (dont font partie 
les lichens*). Etymologie : crypto = caché et game = union, 
mariage, reproduction.

&XOWLYDU | variété cultivée de plante obtenue par sélection.

&XOWXUHV�DVVRFLpHV | système de culture consistant à cultiver 
plusieurs espèces végétales ou variétés sur la même parcelle 
en même temps.

&\DQREDFWpULH | embranchement de bactéries autrefois appe-
lées « algues bleu-vert » aptes à effectuer la photosynthèse* 
et ainsi transformer l’énergie lumineuse en énergie chimique. 
Certaines espèces sont capables de vivre en symbiose* avec 
des champignons pour former un lichen*.

&\SULQLGp | famille de poissons d’eau douce parmi lesquels 
on trouve par exemple les carpes, les perches et les poissons 
rouges.

'pFDSDJH | procédé qui consiste à retirer les horizons organo- 
minéraux d’un sol.

'pIULFKHPHQW�'pIULFKDJH | selon la loi fédérale sur les forêts, 
on entend par «défrichement » tout changement durable ou 
temporaire de l’affectation du sol forestier. Par extension, le 
terme désigne toute opération consistant à enlever la végé-
tation spontanée couvrant un biotope* donné pour affecter la 
surface concernée à d’autres usages (cultures, constructions).

'HVVRXFKDJH | extraction de la souche d’un ligneux* du sol, 
cette opération permet notamment d’éviter les rejets* de souche. 

'LFRW\OpGRQH | groupe de végétaux dont l’embryon est pourvu 
de deux petites feuilles primordiales appelées cotylédons. Les 
nervures des feuilles des dicotylédones sont disposées en 
réseau alors qu’elles sont le plus souvent parallèles chez les 
monocotylédones*.

'LIIpUHQWLHOOHV | ensemble d’espèces dont la présence régu-
lière permet de discriminer une unité* (le plus souvent une 
association) par rapport à une autre. Dans les milieux* à large 
amplitude* écologique, le cortège* d’espèces* différentielles 
est la signature de l’association végétale*.

'LVVpPLQDWLRQ (des semences) | processus par lequel les 
graines ou les fragments d’un végétal se répandent dans l’en-
vironnement. Selon le vecteur de dissémination, on parle de :
• anémochorie pour le vent (ex. : pissenlit) ;
• hydrochorie pour l’eau (ex. : plantes aquatiques  

telles que les potamots) ;

• zoochorie pour les animaux (ex. : gaillet grateron) ;
• barochorie lorsque les graines tombent  

sous l’effet de la gravitation (ex. : noisetier) ;
• autochorie lorsque les plantes dispersent  

elles-mêmes leurs graines (ex. : balsamine).

'RPLQDQWH | espèce* dont l’abondance est prépondérante 
dans une communauté*.

Dragage | action de retirer des matériaux du fond d’un plan 
d’eau, par exemple des sédiments.

'UDJHRQV (drageonner, drageonnement) | rejet* partant d’une 
tige souterraine ou d’une racine.

'UDLQDJH | mode d’évacuation (fossés, drains artificiels, drains 
naturels) des eaux gravitaires d’un sol ou d’un plan d’eau 
temporaire après une précipitation ou une crue.

'\QDPLTXH�DOOXYLDOH | évolution de la forme d’un cours d’eau 
par dépôt d’alluvions et creusement des berges.

'\QDPLTXH�K\GURORJLTXH | variations saisonnières du niveau 
d’eau.

(FRPRUSKRORJLH | caractéristiques physiques de l’état d’une 
rivière. Il existe cinq critères fondamentaux : la largeur du lit, 
la variabilité de la largeur du lit mouillé, l’aménagement du 
fond du lit, le renforcement du pied de la berge, la largeur et 
la nature des rives.

(FRV\VWqPH | ensemble formé par une biocénose* (faune*, 
flore*, champignons, etc.) et son biotope* (l’environnement 
qui l’abrite : sol, air, climat, etc.). Au sein d’un écosystème, 
les espèces* interagissent les unes avec les autres et avec 
leur environnement, aussi appelé constituants abiotiques. Les 
éléments qui appartiennent à un écosystème développent 
un réseau d’échange d’énergie et de matière permettant le 
maintien et le développement de la vie.

(FRW\SH | ensemble de populations* adaptées génétique-
ment à des conditions écologiques particulières ou propres 
à une zone géographique. Les écotypes contribuent ainsi à 
la diversité génétique au sein d’une espèce* sans que l’on 
puisse nécessairement les différencier morphologiquement. 
Marquant une faible différenciation évolutive, cette notion ne 
constitue pas un rang de la classification du vivant.

(GDSKLTXH | relatif  au sol et à ses variables écologiques (pH*, 
humidité, granulométrie, etc.).

(OpPHQW�QXWULWLI | voir nutriments.

(PEkFOH (naturel) | dépôts transversaux formés lors de crues 
barrant de façon plus ou moins complète le cours des rivières. 
Ils sont constitués de matériaux biologiques essentiellement 
ligneux* (branches et troncs) auxquels s’ajoutent des maté-

https://www.admin.ch/opc/fr/classified-compilation/19910255/index.html#a4
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riaux grossiers de taille variable (sédiments fins, graviers, 
blocs de roches).

(PERLVHPHQW | augmentation de l’emprise arborée par déve-
loppement spontané des essences forestières. Dans le corpus 
de fiches descriptives des milieux naturels, le terme « boise-
ment » est également utilisé avec cette signification.

(PEURXVVDLOOHPHQW | dynamique de colonisation d’un milieu 
herbacé* (ou milieu ouvert) par des espèces ligneuses*, syno-
nyme d’embuissonnement*.

(PEXLVVRQQHPHQW�| développement spontané des buissons 
(arbrisseaux*) dans un milieu ouvert. Synonyme d’embrous-
saillement*. 

(QJUDLV | élément ajouté à un sol sous forme de sels minéraux 
ou de composés organiques renfermant cet élément ; il est 
destiné à la nutrition des végétaux6.

(QJUDLV�YHUW | en agriculture : végétaux semés dans le but 
d’améliorer et de protéger les sols entre deux cultures prin-
cipales.

(QWRPRIDXQH | ensemble des espèces* d’insectes présentes 
dans un périmètre déterminé (biogéographique, administratif, 
etc.).

(QYDKLVVDQWH | désigne une espèce*, en général néophyte, 
mais qui peut aussi être autochtone*, s’étendant au détriment 
des autres espèces* et ayant tendance à constituer une com-
munauté monospécifique*.

(SLOLWKLTXH | qui pousse sur la roche. Etymologie : epi = sur 
et lithos = roche.

(SLSK\WH | qui pousse en utilisant la végétation comme sup-
port. Etymologie : epi = sur et phyton = végétal.

(VSqFH | on considère comme espèce un groupe d’indivi-
dus partageant certains traits morphologiques permettant 
de les reconnaître et de les distinguer d’autres espèces. Les 
individus d’une même espèce se reproduisent ordinairement 
entre eux pour donner de nouveaux individus fertiles. Dans 
le présent travail, en l’absence de mention particulière, le 
terme « espèce » comprend les rangs taxonomiques équi-
valents à « agrégat », « espèce », « sous-espèce », « variété » 
et « forme ».

(WDQJ | volume d’eau stagnante, temporaire (quelques mois) 
ou permanent, d’origine naturelle ou artificielle, à profondeur 
inférieure à 8 m offrant la possibilité aux végétaux aquatiques 
supérieurs de se développer sur toute la surface des fonds. 
Sa superficie est généralement comprise entre 5000 m2 et 
5 hectares, mais peut parfois atteindre quelques dizaines 
d’hectares.

(WLDJH | niveau le plus bas atteint par un cours d’eau au cours 
du cycle annuel (basses eaux).

(XWURSKH | désigne un milieu* ou un sol riche en substances 
nutritives*. Ainsi, un plan d’eau (mare*, étang*, lac, etc.) 
dont les eaux sont enrichies en matières organiques* et/ou 
en nutriments* et qui fait l’objet d’une prolifération végétale 
et bactérienne entraînant une désoxygénation prononcée de 
l’eau, est dit eutrophe (≠ oligotrophe). Etymologie : eutropos = 
nourrissant, bien portant.

(XWURSKLOH | qui aime les substrats riches en sels minéraux. 

(XWURSKLVDWLRQ | processus d’enrichissement parfois excessif  
d’un milieu* (aquatique ou terrestre) en substances nutritives*, 
conduisant à une modification de l’écosystème*. Le milieu* 
est alors désigné comme eutrophe*.

(YDSRWUDQVSLUDWLRQ | processus par lequel les plantes rejettent 
l’eau dans l’atmosphère, également perte d’eau du sol par 
évaporation.

([RQGDWLRQ | sortie hors de l’eau d’un terrain après une inon-
dation.

([RQGp | émergé après inondation.

([RWLTXH | espèce* dont l’aire de répartition d’origine est 
éloignée, c’est-à-dire située en général sur un autre conti-
nent. Après avoir été introduite* par l’Homme, elle peut dans 
certains cas s’acclimater, voire devenir invasive* provoquant 
alors des changements fondamentaux dans le fonctionnement 
des écosystèmes*.

([WHQVLI | se dit d’un mode d’entretien ou d’exploitation peu 
fréquent (1-4 fois par année) lié à des écosystèmes* à faible 
production, non fertilisés et traités. En Suisse, conformément à 
la législation agricole, on parle de prairies* extensives lorsque 
celles-ci sont fauchées après le 15 juin, qu’elles ne sont pas 
fertilisées et soumises à des traitements phytosanitaires.

)DXQH | ensemble des espèces* animales présentes dans un 
périmètre déterminé (biogéographique, administratif, etc.).

)HUWLOLVHU | améliorer la fertilité* d’un sol ou d’un biotope* par 
apport de nutriments*.

)HUWLOLVDQW | produit destiné à améliorer la fertilité* des sols 
comme les engrais* et les amendements*.

)HUWLOLVDQW�PLQpUDO | produit riche en nutriments* minéraux, 
destinés à améliorer rapidement la fertilité* des sols. Ex. : 
fertilisant à base d’azote, phosphate et/ou potassium.
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)HUWLOLVDQW�RUJDQLTXH | produit d’origine naturelle (végétale et/ 
ou animale) destiné à améliorer la fertilité* des sols. Il néces-
site un temps de dégradation le rendant moins directement 
assimilable par les végétaux que les fertilisants minéraux*. 
Ex. : compost, fumier, lisier.

)HUWLOLVDWLRQ | amélioration de la fertilité* d’un sol par apport 
de nutriments*.

)HUWLOLWp (sol) | aptitude d’un sol à permettre ou non une forte 
production primaire. Un sol fertile est riche en éléments nutri-
tifs*, en eau, possède une structure et une profondeur qui 
permettent aux végétaux de développer leurs racines, ainsi 
qu’une activité biologique importante (faune* du sol, cham-
pignons, bactéries).

)OHXU�GH� IRLQ | technique utilisée autrefois par les agricul-
teurs qui consistait à balayer la « poussière » de foin dans 
les granges, afin de récolter les graines tombées au sol pour 
ensemencer de nouvelles parcelles. Cette technique est sou-
vent confondue avec l’herbe à semences* (technique diffé-
rente pour un même objectif).

)ORUDLVRQ | période de production des organes reproductifs 
(les fleurs) chez les plantes à fleurs.

Flore | ensemble des espèces* végétales présentes dans un 
périmètre déterminé (biogéographique, administratif, etc.).

)RUrW� FODLUH | boisement peu dense, laissant les rayons 
lumineux pénétrer entre les arbres, ce qui favorise le déve-
loppement de la strate* herbacée. Les forêts claires sont 
considérées comme des biotopes essentiels à bon nombre 
d’espèces* faunistiques et floristiques rares* et/ou menacées* 
au niveau suisse.

)UDFWLRQ�PLQpUDOH (d’un sol) | terme désignant l’ensemble 
des éléments abiotiques (ou inorganiques), souvent issus 
de la dégradation de la roche mère (argiles, limons, sables, 
graviers, cailloux).

)UDFWLRQ�RUJDQLTXH (d’un sol) | terme désignant les composés 
organiques issus de la décomposition ou du métabolisme 
des organismes vivants. La fraction organique est présente 
dans les horizons organiques et organo-minéraux d’un sol (= 
épisolum humifère).

)UDFWLRQ� RUJDQR�PLQpUDOH (d’un sol) | terme désignant la 
combinaison de la fraction minérale* à la fraction organique* 
d’un sol (horizon organo-minéral). L’association de composés 
organiques humifiés avec les argiles présents dans le sol est 
appelée complexe argilo-humique.

Frais | sol bien aéré et bien alimenté en eau, ni trop sec ni 
trop humide.

)UDQF�SLHG (de) | en sylviculture, arbre issu de semis* et non 
de rejet* ou de greffage.

)UD\qUH | zone d’un biotope* aquatique d’eau douce ou marin 
qui constitue le lieu de reproduction (fécondation et ponte) 
d’une espèce* de poisson.

)ULFKH | terre anciennement cultivée à l’abandon; par induc-
tion, ce terme désigne une formation végétale herbacée* ou 
buissonnante se développant sur ce type de terrain.

)UXFWL¿FDWLRQ | période de formation des fruits chez les plantes 
à fleurs.

)XPXUH | enrichissement du sol par apport de fumier ou 
d’engrais*.

)XWDLH | boisement composé de grands arbres adultes issus 
de semis*. S’oppose au taillis*. S’utilise également pour dési-
gner une forêt composée d’arbres de plus de 20 cm de dia-
mètre à hauteur de poitrine. On distingue entre autres :
• Futaie irrégulière : composée d’arbres de dimensions, 

d’essences et d’âges variés ;
• Futaie régulière : composée d’arbres ayant plus ou 

moins le même âge, ce qui lui confère un aspect plus 
homogène que la futaie irrégulière. La futaie régulière 
est souvent, mais pas forcément, monospécifique*.

Glarier | banc de galets que l’on rencontre en marge des 
rivières à régime torrentiel. 

*UDPLQLIRUPH | se dit d’une plante ou de ses parties, ressem-
blant à une graminée.

*UDPLQpHQ | ayant la forme ou étant composé de graminées.

*UDQXORPpWULH | mesure des caractéristiques physiques de 
la texture (c’est-à-dire de la taille des grains) d’un sédiment, 
d’un sol ou d’une roche meuble. L’analyse granulométrique 
distingue cinq grandes classes de tailles à l’exclusion des 
blocs : les éléments grossiers ou squelette de taille supérieur 
à 2 mm (cailloux et graviers) et les éléments fins (sables, 
limons et argiles).

Gras | se dit d’un sol ou d’une formation végétale au sol riche 
en éléments nutritifs*.

+DELWDW | ensemble des caractéristiques biotiques et abio-
tiques dans lequel se développe une espèce* ou une popu-
lation*.

+pOLRSKLOH | se dit d’une espèce* dont le développement 
est dépendant d’un ensoleillement important. Etymologie : 
helios = soleil et phile = qui aime.
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+HUEDFp | terme désignant les végétaux non ligneux* à partie 
aérienne se dégradant ordinairement après la fructification*. 
Attention, en phytosociologie*, la strate herbacée intègre les 
espèces ligneuses* de petite taille.

+HUEH�j�VHPHQFHV | technique consistant à créer une prai-
rie* en épandant le produit de coupe d’une autre prairie*, 
dite « source », ayant atteint sa phase de fructification*. Cette 
technique est souvent appelée à tort fleur de foin* (technique 
différente pour un même objectif).

Herbier | en écologie aquatique, désigne des communautés* 
végétales immergées fixées de grande taille.

Herbivore | qui se nourrit de végétaux.

Hersage | travail de la couche superficielle du sol d’un terrain 
labouré, réalisé avec une herse. Le hersage consistant à bri-
ser les mottes de terre et à égaliser la surface.

+RUWLFROH | désigne ici un cultivar* issu d’un processus de 
sélection, cultivé à des fins décoratives ou de production. Les 
croisements réalisés successivement par l’Homme permettent 
par exemple d’obtenir des floraisons plus spectaculaires ou 
un meilleur rendement. En général, si son entretien est aban-
donné, le cultivar* meurt ou reprend l’aspect de l’espèce de 
base après quelques générations. Ex.: saule pleureur (Salix 
× sepulcralis), pavot d’Islande (Papaver nudicaule), variétés 
horticoles de lierre terrestre (Glechoma hederacea), mar-
ronnier (Aesculus hippocastanum), pommier cultivé (Malus 
domestica).

+XPXV | ensemble des horizons d’un sol créés et entretenus 
par l’apport de matière organique* d’origine végétale (litière) 
plus ou moins décomposée, principalement sous l’action 
combinée des animaux, des bactéries et des champignons.

+\EULGH | qui est issu d’un croisement entre deux espèces*, 
sous-espèces, variétés ou races différentes.

+\GURPRUSKH��K\GURPRUSKLH | qualité d’un sol qui présente 
des marques physiques d’une saturation régulière en eau 
pendant les périodes humides, ce qui est souvent le cas dans 
les sols argileux.

+\JURSKLOH | se dit d’une plante au besoin en eau élevé se 
développant principalement (voir uniquement) sur des sols 
ou substrats engorgés ou inondés.

,QGLFDWULFH (espèce) | espèce capable d’apporter par sa pré-
sence des informations sur les conditions d’un milieu donné.

,QGLJqQH | désigne une espèce* ou un organisme originaire de 
la région où il vit ; par opposition à naturalisé* ou néophyte*.

,QIpRGp | qui dépend d’un hôte déterminé ou de certaines 
conditions.

,QVHFWLYRUH | se dit d’un animal qui se nourrit d’insectes.

,QWHQVLI | se dit d’un mode d’entretien ou d’exploitation régulier 
lié, à des écosystèmes*, des cultures à vocation agricole ou 
paysagère (prairie*, pâturage, culture, gazon), régulièrement 
fertilisés. Contrairement aux prairies* extensives*, les prai-
ries* intensives sont ordinairement fauchées avant le 15 juin, 
elles peuvent être fertilisées et soumises à des traitements 
phytosanitaires.

,QWURGXLWH | espèce* qui n’est pas originaire, ou pas présente 
à l’état naturel dans une région donnée. Elle est généralement 
introduite par l’homme, volontairement ou pas.

,QYDVLYH | espèce* exotique*, importée volontairement ou 
par accident, qui, suite à une phase d’acclimatation dans 
les milieux* naturels, s’y reproduit spontanément, puis concur-
rence la végétation indigène*. L’absence de prédateurs et de 
concurrents lui permet d’évoluer sans frein, supplantant ainsi 
les espèces indigènes*.

/pJXPLQHXVH | végétal dicotylédone* appartenant à la famille 
des fabacées, dont le fruit est une gousse et dont les racines 
sont souvent pourvues de nodules contenant des bactéries 
fixatrices d’azote atmosphérique (symbiose)*.

/LFKHQ | champignon vivant en symbiose* avec une popu-
lation* d’algues vertes ou de cyanobactéries* microsco-
piques fournissant, grâce à la photosynthèse*, les sucres 
(ou hydrates de carbone) nécessaires à son développement.

/LJQHX[ | désigne un végétal qui produit de la lignine (ou 
bois) dans ses tissus.

/L[LYLDWLRQ | entraînement d’éléments chimiques solubles du 
sol en profondeur par l’action de l’eau de pluie.

/LW� G¶XQH� ULYLqUH | dépression naturelle d’un terrain dans 
lequel s’écoule un cours d’eau.

/RXUG (sol) | désigne un sol à forte teneur en argile, particu-
lièrement difficile à soulever lorsqu’il est humide. A l’inverse, 
un sol léger est riche en sable et présente une structure aérée 
et légère.

0DFURSK\WH | végétal aquatique visible à l’œil nu (algues, 
mousses, végétaux vasculaires).

Maigre | se dit d’un sol ou d’un substrat pauvre en éléments 
nutritifs*.

Mare | volume d’eau qui se distingue de l’étang par sa superficie 
plus petite, comprise entre 1 m2 et 5000 m2, et sa profondeur 
souvent inférieure à 2 m. 

0DUQDJH | variation du niveau d’eau dans les biotopes* à eaux 
calmes (mare*, étang*, lac).
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0DWLqUH�RUJDQLTXH | matière qui compose les êtres vivants, 
caractérisée par des liaisons carbone-carbone riche en énergie.

0DWpULHO�VXU�SLHG | volume (m3) de bois constitué par tous 
les arbres vivants (à partir d’un certain diamètre à hauteur 
d’homme) dans un secteur forestier donné.

0HQDFpH | espèce* en danger de disparition dont les popu-
lations* sont limitées ou en déclin sur l’ensemble de son aire 
de distribution (ou sur une région étudiée). L’Union Interna-
tionale pour la Conservation de la Nature (UICN) classe ces 
espèces* en trois catégories principales en fonction du degré 
de menace : les espèces en danger immédiat de disparition 
(CR = critical rarefaction), les espèces menacées d’extinc-
tion à brève échéance (EN = endangered), et les espèces 
vulnérables (VU) pour lesquelles la menace, quoique réelle, 
est plus faible.

0pVRSKLOH | se dit d’une espèce* ou d’une communauté* se 
développant au sein de conditions environnementales inter-
médiaires (sol neutre, conditions moyennes de température 
et d’humidité).

0pVR�K\JURSKLOH | se dit d’une plante qui affectionne les sols 
qui sont humides pendant une partie de l’année.

0pVRWURSKH | qualifie un sol ou une eau libre moyennement 
riche en éléments nutritifs*. Généralement neutres à modé-
rément acides, ces biotopes* permettent une assez bonne 
activité biologique.

0pVR[pURSKLOH | caractérise une plante (ou une commu-
nauté végétale) des milieux secs, mais qui ne supporte pas 
la sécheresse extrême, qualifie par extension un contexte 
écologique modérément sec.

0HVVLFROH | plante annuelle sauvage accompagnant les 
cultures de céréales, « messicole » vient du latin messio 
qui signifie « moisson ». Les espèces* messicoles sont une 
catégorie d’adventices* étroitement liées aux céréales d’hiver. 
Ce sont des plantes annuelles, germant généralement en 
automne et fleurissant l’été suivant. De nombreuses espèces* 
messicoles sont menacées*. Synonyme de « plantes accom-
pagnatrices des cultures ».

0LOLHX (naturel) | terme utilisé pour désigner des entités géo-
graphiques ayant des caractéristiques écologiques com-
munes.

0LQpUDO (sol) | sol dépourvu de matière organique*, issu de 
l’altération d’une roche mère sous l’effet de différents phé-
nomènes physiques, chimiques et biologiques, dus à l’ac-
tion du climat, du drainage*, du lessivage, de l’érosion, de la 
végétation, des organismes vivants et des activités humaines.

0LQpUDOLVDWLRQ | processus biogéochimique de transformation 
des matières organiques* en matières minérales.

0LQpUDOLVpH (eau) | eau pourvue d’éléments minéraux solubles.

0LVH�j�EDQ | interdiction d’accès, pour une durée limitée, en 
lien avec une situation inhabituelle (par ex : nidification d’une 
espèce* rare qui a besoin d’une tranquillité accrue, etc.). Cette 
protection temporaire est déterminée par arrêté du Conseil 
d’Etat et signalée sur le terrain par des panneaux spécifiques.

0RQRFRW\OpGRQH | groupe d’espèces* végétales dont l’em-
bryon est pourvu d’une seule petite feuille primordiale appelée 
cotylédon. Les nervures des feuilles des monocotylédones 
sont le plus souvent parallèles alors qu’elles sont générale-
ment disposées en réseau chez les dicotylédones*.

0RQRVSpFL¿TXH | composé d’une seule espèce*.

0RQWDJQDUG (étage) | étage de végétation situé entre 700 
à 900 m et 1300 à 1600 m d’altitude (la limite dépend des 
régions et du versant). La période durant laquelle la végétation 
peut se développer est supérieure à 200 jours. C’est l’étage 
de végétation de certaines hêtraies et des sapinières.

0XVFLQDO | relatif  aux mousses (par extension, relatif  aux 
bryophytes*).

1DSSH�RX�1DSSH�SKUpDWLTXH | partie du sol saturée en eau 
située à proximité de la surface, pouvant même affleurer lors 
de périodes de fortes précipitations.

1DSSH�G¶DFFRPSDJQHPHQW | nappe d’eau souterraine en forte 
liaison hydraulique avec un cours d’eau permanent.

1DWXUDOLVpH | espèce* végétale introduite* dans un nouveau 
territoire, capable de s’y développer et de s’y reproduire natu-
rellement. Par opposition à indigène*.

1pRSK\WH | se dit d’une espèce* végétale exotique* intro-
duite* accidentellement ou intentionnellement dans l’environ-
nement naturel depuis 1500 ; par opposition à indigène*. Une 
« espèce* néophyte » n’est pas nécessairement invasive*.

1LFKH�pFRORJLTXH | ensemble des paramètres qui caracté-
risent les exigences écologiques (climatiques, trophiques, 
reproductives, etc.) propres à une espèce* et qui la diffé-
rencient des espèces* voisines d’une même communauté*. 
Une confusion fréquente est réalisée entre niche écologique 
et habitat*. Ce dernier correspond aux conditions biotiques 
et abiotiques particulières présentes là où l’espèce* consi-
dérée se rencontre. La niche, elle, représente les exigences 
de l’espèce* dans un écosystème*.

1LWURSKLOH | désigne une espèce* qui se développe préfé-
rentiellement sur les sols ou dans les eaux riches en azote 
assimilable. La présence d’azote inorganique assimilable 
(nitrates, ammonium, etc.) en excès dans l’eau est un indice 
de pollution d’origine agricole (engrais), urbaine (eaux usées) 
ou industrielle, qui conduit à un état eutrophe*.
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1LYHDX� WURSKLTXH | on désigne sous ce terme les divers 
niveaux par lesquels circule la matière dans les biocénoses*. 
On distingue trois niveaux fondamentaux : celui des produc-
teurs autotrophes*, les végétaux, dont les nutriments* sont les 
éléments minéraux, celui des herbivores*, qui se nourrissent 
strictement de végétaux, et celui des carnivores* qui consom-
ment strictement des herbivores*. Dans les réseaux trophiques 
réels, il existe souvent des carnivores* de second, voire de troi-
sième ordre, consommateurs d’autres carnivores*. En outre, 
on rencontre des animaux omnivores qui peuvent consommer 
indifféremment des végétaux ou des proies animales.

1XWULPHQW | composé nécessaire au développement d’un 
organisme vivant.

1\PSKRVH | chez les insectes, transformation de la larve en 
nymphe, un stade de vie où l’insecte ne se nourrit pas et 
durant lequel son corps se transforme en adulte. Par exemple, 
les papillons font une nymphose pour passer de la chenille à 
la chrysalide, puis un papillon sort de la chrysalide.

2GRQDWHV | ordre d’insectes prédateurs, dotés de gros yeux 
et de quatre longues ailes transversales, dont les larves se 
développent en milieu aquatique. Il comprend les libellules 
et les demoiselles.

2OLJRWURSKH | qui contient peu de nutriments*; contraire 
d’eutrophe*. Etymologie oligo = peu et trophein = nourrir.

2OLJRWURSKLVDWLRQ | processus d’appauvrissement* en nutri-
ments* d’un milieu terrestre (sol) ou aquatique ; contraire 
d’eutrophisation*.

2SWLPXP (écologique) | conditions de développement pour 
lesquelles un individu, une population* ou une communauté* 
présente une vitalité maximale.

2UJDQLTXH (sol) | sol riche, voire exclusivement constitué, de 
matériaux végétaux (et animaux) en voie de décomposition.

2UWKRSKRWRJUDSKLH | image aérienne, dont la géométrie a été 
redressée afin d’obtenir une carte plane. Chaque point est 
alors superposable à une carte plane qui lui correspond. Une 
orthophotographie semble être prise à la verticale de tous les 
points qui la composent.

3DO\QRORJLTXH | relatif  aux pollens. Les relevés palynologiques 
sont des études des pollens dans les sédiments permettant 
de connaître la composition de la végétation dans le passé.

3DUDVLWRwGH | organisme qui se développe sur ou à l’intérieur 
d’un autre organisme et qui tue ce dernier au cours ou à la 
fin de son développement. Ex. : guêpes parasitoïdes.

3HUVLVWDQW (feuillage) | se dit d’un feuillage demeurant plu-
sieurs années sur la plante, au contraire de caduc*. Les 
plantes à feuillage persistant renouvellent leurs feuilles petit 
à petit et les feuilles « vivent » plusieurs années. Synonyme 
de « sempervirent ».

3DWULPRQLDOH | espèce* à valeur agronomique, biologique, 
sylvicole, pharmacologique particulière pour laquelle une 
structure gestionnaire assume une responsabilité envers les 
générations à venir.

3pUHQQH | espèce* végétale, le plus souvent herbacée*, vivant 
plusieurs années ; synonyme de vivace*.

3HUPDFXOWXUH | ensemble de pratiques et de modes de pen-
sée visant à créer une production agricole durable, très éco-
nome en énergie (travail manuel et mécanique, carburant, 
etc.) et respectueuse des êtres vivants et de leurs relations 
réciproques. La permaculture vise à créer un écosystème 
productif  en nourriture et autres ressources utiles, tout en 
laissant à la nature « sauvage » le plus de place possible.

3HXSOHPHQW | population d’arbres caractérisée par une struc-
ture et une composition homogènes sur un espace déterminé. 
Il est le résultat des facteurs naturels et de la sylviculture 
passée.

S+�| abréviation de la mesure du « potentiel hydrogène ». Cette 
mesure quantifie la présence d’ions hydrogènes dans une 
solution (du sol dissous par exemple), ce qui permet d’en 
connaître l’acidité ou la basicité (= alcalinité). 

3KDQpURJDPH | désigne les végétaux aux organes sexuels 
apparents (cônes ou fleurs par opposition aux cryptogames*) 
produisant des graines. Sous ce terme sont regroupés les 
gymnospermes (comprenant les conifères) et les plantes à 
fleurs. Etymologie : phaneros = apparent et game = union.

3KRWRV\QWKqVH | processus qui permet aux végétaux et à 
certaines bactéries de produire de la matière organique* 
(sucres) à partir de gaz carbonique et d’eau, en exploitant 
l’énergie lumineuse.

3KpURPRQH | substance biochimique sécrétée par certains 
animaux et végétaux, jouant un rôle de messager entre indi-
vidus d’une même espèce* (ou plus rarement entre individus 
d’espèces* distinctes, mais étroitement liées écologiquement), 
en particulier dans la reproduction (phéromones sexuelles).

3K\WRFpQRVH | terme désignant l’ensemble des végétaux 
présents dans une biocénose*.

3K\WRJpQpWLTXH | lié au matériel génétique des végétaux.

3K\WRSODQFWRQ | terme désignant l’ensemble des organismes 
planctoniques unicellulaires autotrophes*.
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3K\WRVRFLRORJLH | étude synthétique des communautés* 
végétales spontanées visant à caractériser leur structure, 
leur composition spécifique, leur écologie, leur distribution, 
leur genèse et leur évolution.

3K\WRVRFLRORJLTXH | relatif  à la phytosociologie*.

3K\WRSKDJH | qui se nourrit de matières végétales ; synonyme 
d’herbivore*, souvent employé pour qualifier des insectes.

3LRQQLHU�(milieu) | désigne un milieu* nouvellement créé ou 
fraîchement perturbé (et donc transitoire) caractérisé par des 
conditions environnementales difficiles : sol très fin (ou inexis-
tant) avec très peu de matière organique*, absence d’eau, 
forte chaleur, etc. Ce type de milieu est propice à l’installation 
d’une végétation dite pionnière* essentiellement constituée 
d’espèces pionnières*.

3LRQQLqUH (espèce/végétation) | désigne une espèce* ou un 
type de végétation spécialisé dans la colonisation de bio-
topes* nouvellement créés ou récemment perturbés et donc 
transitoires (milieux* pionniers*).

3OXULDQQXHOOH (espèce) | végétal qui vit plusieurs années à 
l’état végétatif  avant de fleurir et qui meurt après la floraison.

3ROOHQ (grain) | élément de dissémination* mâle comprenant 
les gamètes et permettant la fécondation de l’organe femelle 
(le pistil).

3ROOLQLVDWHXU | insecte assurant par son activité floricole la 
pollinisation de nombreux végétaux en dispersant le pollen*.

3RSXODWLRQ | ensemble d’individus d’une même espèce* (ou 
interféconds) occupant un espace déterminé à un instant 
donné.

3RVW�SLRQQLHU | qualifie une formation végétale qui s’installe 
à la suite de groupements pionniers*.

Prairial | relatif  à la prairie*.

Prairie | végétation herbacée vivace*, haute et dense, dominée 
par les graminées à feuilles larges.

3URGXFWLRQ�LQWpJUpH | mode de production agricole visant la 
durabilité et le bien-être animal, ayant recours aux ressources 
et aux mécanismes de régulation naturels des ravageurs* et 
des maladies et à une utilisation raisonnée de produits phyto-
sanitaires, notamment en utilisant des seuils de tolérance pour 
les ravageurs*. Ce mode de production est certifié par des 
labels comme IP-Suisse.

3URGXLW�GH�IDXFKH�GH�FRXSH | ensemble des végétaux coupés 
résultant de la fauche.

3URWpJpH | désigne une espèce* végétale ou animale qui 
bénéficie d’un statut de protection légale (cantonal ou national) 
pour des raisons de préservation du patrimoine biologique.

4XLOOH | partie d’un arbre restée debout après les bris faits 
par le vent ou la neige.

5DMHXQLU�| induire un rajeunissement*.

5DMHXQLVVHPHQW�| dynamique régressive dans l’évolution des 
successions végétales*. Le rajeunissement peut être provo-
qué par la crue d’un cours d’eau par exemple.

Rare | désigne une espèce* dont l’effectif  total à l’échelle 
d’un pays ou d’une région est faible, qui ne se rencontre 
qu’en des sites géographiques peu nombreux et de surface 
généralement réduite.

5DYDJHXU (des cultures) | animal (insecte, nématode, acarien, 
rongeur, etc.) qui cause des dégâts significatifs aux cultures.

5HFpSDJH (recéper) | coupe de ligneux* au ras du sol en vue 
d’obtenir des rejets*.

5HIXJH | voir zone refuge.

5HMHW | tige repartant de la souche d’un arbre après qu’il a été 
coupé. Plus généralement, pousse apparaissant à la base de 
la tige d’un végétal.

5pJLPH�HQ�PpDQGUH | régime hydrologique* conduisant à la 
formation de sinuosités prononcées.

5pJLPH� HQ� WUHVVH | régime hydrologique* conduisant à la 
formation de nombreuses divisions et connexions entre les 
bras d’un cours d’eau.

5pJLPH�K\GURORJLTXH | ensemble des phénomènes régissant 
les variations de débit d’un cours d’eau : pluvial (qui dépend 
des pluies), nival (alimenté par les neiges) ou glaciaire (qui 
dépend de la fonte des glaciers).

5HQDWXUDWLRQ | opérations d’aménagements destinées à rena-
turer* un site dégradé par les activités humaines.

5HQDWXUHU | restaurer les structures, compositions et fonction-
nements écologiques et paysagers d’un site dégradé par les 
activités humaines.

5HSRVRLU | zone où le bétail se repose, typiquement riche en 
azote grâce à l’apport des déjections. 

5pVHDX�DJURHQYLURQQHPHQWDO | ensemble de surfaces de pro-
motion de la biodiversité*, exploitées selon des conditions 
et charges particulières,* structurées dans l’espace au sein 
des terres cultivées de manière à relier les différents milieux* 
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naturels et semi-naturels entre eux. Il permet ainsi de créer 
des habitats* favorables à un panel d’espèces* faunistiques 
et floristiques, favorise les populations* d’espèces* liées aux 
milieux agricoles ouverts et contribue à la dispersion et à la 
mobilité de la faune*.

5HVWDXUHU | remettre en état, remettre un système dans des 
conditions permettant la reprise de son fonctionnement.

5KpRSKLOH | qui se développe dans le courant.

5KL]RPDWHX[ | végétal dont le système racinaire est pourvu 
de rhizome*.

5KL]RPH | tige souterraine pérenne (parfois présente à la sur-
face du sol) à croissance le plus souvent horizontale, stockant 
les nutriments* en période hivernale. Elle émet chaque année 
des racines et des tiges aériennes.

5LFKH | terme désignant un sol pourvu d’une grande quantité 
de nutriments*.

5LFKHVVH (spécifique) | désigne le nombre d’espèces* pré-
sentes dans un écosystème* donné ou au sein d’une zone 
géographique. On distingue la richesse totale, qui est le 
nombre total d’espèces* présentes dans un biotope* donné, 
et la richesse moyenne, nombre moyen d’espèces* présentes 
dans différents échantillons d’une communauté* donnée.

5RWDWLRQ�GHV�FXOWXUHV | succession d’un certain nombre de 
cultures selon un ordre déterminé, sur une même parcelle.

5XGpUDOH | dans le sens courant, désigne une plante ou une 
espèce* liée aux biotopes* perturbés par une activité humaine 
(friches*, décombres, gravats, bords de route, voies ferrées, 
etc.), le terme est également utilisé pour qualifier les milieux* 
subissant des perturbations régulières. Au sens purement 
écologique, se dit des organismes pionniers* se dévelop-
pant dans des biotopes* régulièrement perturbés (éboulis, 
alluvions).

5XGpUDOLVp | se dit d’une formation végétale présentant des 
signes de perturbation (p. ex. retournement du sol) liés à l’ac-
tivité humaine.

6DSUR[\OLTXH | désigne une espèce* impliquée dans le pro-
cessus de décomposition du bois mort ou qui en dépend.

6FLDSKLOH | qui recherche (ou qui tolère) l’ombre. Etymologie : 
skia = ombre et phile = qui aime.

6HFRQGDLUH�(situation) | milieu* naturel pionnier* qui se déve-
loppe sur un sol déjà constitué, suite à la perturbation d’un 
milieu* initial (primaire) déjà avancé dans sa succession éco-
logique (par exemple feu de forêt, tempête, perturbations 
anthropiques*).

6HPLV | jeune plant issu d’une graine (ou action de semer). 
En sylviculture, premier stade de la futaie* ; semis naturel : 
sans intervention humaine. 

6HUYLFH�pFRV\VWpPLTXH | prestation bénéfique à l’être humain 
que fournissent la biodiversité* et les écosystèmes*. Il s’agit, 
par exemple, de la production de matières premières, de 
l’épuration des eaux usées, de la pollinisation des cultures, 
de la séquestration du CO2 mais aussi de l’ensemble des 
contributions liées à notre bien-être physique et à notre santé 
mentale.

6RO�EUXQ | type de sol évolué typique des forêts de feuillus en 
climat tempéré. Le sol brun tire son nom de sa couleur brune 
caractéristique qu’il doit à la présence et au rôle important 
du fer.

6WDJQRSKLOH | qui se développe dans les eaux stagnantes.

6WDWLRQ (forestière) | en sylviculture, unité d’étendue variable 
homogène au niveau des conditions écologiques (climat, sol, 
exposition, topographie) influant sur le développement de la 
forêt. La station peut être caractérisée à l’aide d’espèces* 
herbacées* indicatrices* qui reflètent les conditions écolo-
giques locales. L’identification des stations forestières se fait 
sur le terrain et facilite la planification forestière (choix des 
essences adaptées et des objectifs de production sylvicole).

6WDWLRQQHO | relatif  à la station*.

6WUDWH | subdivision propre à l’organisation verticale d’une 
phytocénose*. On distingue :
1. la strate arborescente (ou arborée) : composée par les 

arbres adultes dont la partie supérieure constitue la cano-
pée d’une forêt ; 

2.  la strate arbustive : ensemble des plantes ligneuses* 
(arbrisseaux*, arbustes* et jeunes arbres) dont la hauteur 
est comprise entre 1 m et 7 m ;

3. la strate herbacée* : ensemble des plantes du sous-bois de 
taille égale ou inférieure à 1 m, principalement des espèces* 
herbacées*, mais aussi des jeunes ligneux* ;

4. la strate muscinale* : couche de cryptogames* recouvrant 
le sol dont la taille est généralement inférieure à 5 cm.

6WUXFWXUDQWH | désigne une espèce* qui confère sa physio-
nomie générale au milieu par sa dominance dans le cortège* 
spécifique.

6XEPRQWDJQDUG (étage) | étage de végétation des forêts de 
hêtres mélangées à d’autres feuillus, situé entre l’étage col-
linéen et l’étage montagnard (peut être considéré comme la 
zone supérieure de l’étage collinéen), qui peut se rencontrer 
dès 350 m et jusqu’à 800 m d’altitude dans les régions du 
Jura, du Plateau et des Alpes externes du Nord.

6XEVWDQFH�QXWULWLYH | voir nutriments.
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6XFFHVVLRQ�YpJpWDOH | processus dynamique marqué par la 
substitution progressive de diverses unités végétales au cours 
du temps dans un même biotope*.

6XUIDFH� GH� SURPRWLRQ� GH� OD� ELRGLYHUVLWp (SPB) | surface 
exploitée de manière extensive* (prairies*, pâturages, haies, 
bosquets, jachères) destinée à offrir à la flore* et à la faune* 
des habitats* favorables à leur survie en zone agricole. Les 
exploitants peuvent prétendre à une contribution financière 
pour le maintien et l’entretien de ces surfaces.

6\OYR�IDFLqV | physionomie prise par un même type de station* 
forestière lorsque la sylviculture éloigne son peuplement* de 
l’expression naturelle de la forêt selon les conditions station-
nelles* (donc de la végétation climacique*). Dans un sylvo- 
faciès, la physionomie du peuplement* (essences dominantes, 
structure) est principalement due à la sylviculture.

6\PELRVH | association biologique durable et réciproque 
entre deux ou plusieurs organismes vivants. Un lichen* est 
un exemple de symbiose* entre une algue unicellulaire et un 
champignon : l’algue retire de la relation un apport important 
en eau et en sels minéraux ainsi qu’un gîte ; le champignon 
retire les sucres nécessaires à sa croissance produits par 
l’algue grâce à son activité photosynthétique.

6\VWqPH�YDVFXODLUH | ensemble des tissus spécialisés per-
mettant la circulation de la sève chez les végétaux.

Taillis | mode de traitement de la forêt, qui consiste à assurer 
sa régénération naturelle par rejets* de souche, en recépant* 
les arbres selon une périodicité variable en fonction des 
espèces. L’exploitation des chênaies a longtemps été prati-
quée en taillis à Genève pour l’exploitation du bois de chauffe 
et d’extraction des tanins (présents dans l’écorce des chênes 
et utilisés dans le traitement du cuir). Par extension, physio-
nomie d’une forêt exploitée en taillis, formée des troncs fins 
et nombreux, partant depuis une même souche.

7D[RQ | désigne une unité systématique d’un rang indéfini 
(variété, sous-espèce, espèce*, genre, etc.).

Terres assolées | terres soumises à la rotation culturale (assole-
ment), utilisées pour des cultures annuelles (céréales, légumes) 
et des prairies artificielles non permanentes, ainsi que pour 
des surfaces de promotion de la biodiversité : jachères florales, 
jachères tournantes et ourlets sur terres assolées.

7HUULFROH | désigne une espèce* ou un organisme vivant sur 
ou dans la terre (ex. : lichens* des prairies* sèches).

7KHUPRSKLOH | désigne une espèce* ou un organisme se déve-
loppant préférentiellement à une température élevée.

7RXUDGRQ | touffe importante (jusqu’à 1 m de haut) formée par 
l’accumulation du matériel végétal mort saison après saison 
au niveau de la souche. Les espèces* végétales formant des 
touradons sont souvent liées aux milieux* humides.

7UDLWHPHQW | ensemble des interventions culturales dans une 
forêt ; on distingue :
• OH� WUDLWHPHQW� LUUpJXOLHU ou jardinatoire : les arbres sont 

sélectionnés et coupés de manière ciblée, permettant de 
conserver la forêt en place et de maintenir la variété dans 
les essences et les âges des arbres en place, ce traitement 
génère des futaies irrégulières* ;

• OH� WUDLWHPHQW� UpJXOLHU : tous les arbres sont coupés en 
même temps (et plantés en même temps), formant des 
peuplements* homogènes, ce type de traitement génère 
des futaies régulières*.

7UDPH�QRLUH | corridor écologique caractérisé par l’obscurité 
qui peut être observée sur les orthophotographies* nocturnes 
et qui sert de couloir de déplacement pour la faune nocturne.

7XUELGH | se dit d’une eau pourvue de matière en suspension, 
non transparente et souvent agitée.

9DVFXODLUH | relatifs aux vaisseaux.

9DVFXODULVDWLRQ | voir système vasculaire.

9pJpWDWLI (cycle) | période durant laquelle un végétal se déve-
loppe, de sa germination à sa maturité.

9pJpWDWLYH (croissance/multiplication) | mode de multiplication 
asexuée qui crée des clones, à la différence de la reproduc-
tion sexuée qui génère de nouveaux individus possédant un 
nouveau patrimoine génétique. Dans le cas le plus simple, 
la multiplication végétative consiste en une division de l’ap-
pareil végétatif  dont chaque partie continue à se développer 
séparément : on parle de reproduction végétative par frag-
mentation.

9LYDFH | désigne un végétal, le plus souvent herbacé*, dont la 
durée de vie de plusieurs années est ordinairement marquée 
par de multiples floraisons.

Volis | arbre brisé à cause du vent, de la neige ou de maladies, 
créant une ouverture dans la canopée.

9ROXPH�GH�ERLV�VXU�SLHG | voir matériel sur pied.

;pURSKLOH | qui se développe sur des substrats ou sols arides 
(≠ hygrophile*). Etymologie : xero = sec et phile = qui aime.

;pURWKHUPRSKLOH | qualifie une plante (ou une communauté 
végétale) qui recherche à la fois des substrats ou sols arides 
(≠ hygrophile*) et des températures élevées ; désigne aussi 
par extension un contexte écologique chaud et sec. 

;\ORSKDJH | se dit des insectes qui se nourrissent de bois. 
Etymologie : xylo = bois et phage = mangeur.

=RQDOH�(végétation) | végétation climacique* typique et domi-
nante d’une zone biogéographique* donnée.
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=RQH� GH� EDWWHPHQW | surface soumise à l’alternance des 
niveaux d’eau.

=RQH�DOOXYLDOH | zone inondable en bordure des lacs et des 
cours d’eau influencée par la dynamique des crues et les 
dépôts d’alluvions*. Les zones alluviales encore existantes en 
Suisse sont protégées (inventaire fédéral des zones alluviales 
d’importance nationale).

=RQH�UHIXJH | surface de repli pour la faune*, par exemple 
portions herbacées* laissées sur pied lors de la fauche d’une 
prairie*.
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